
KOENIGSHOFFEN, MONTAGNE-VERTE, ELSAU - Ce week-end 

Le Parc naturel se dévoile 

Si la majorité des Strasbourgeois n’ont qu’une vague idée des contours et du contenu de ce parc naturel en ville, l’occasion de le découvrir 

concrètement se présente ce week-end. Une trentaine de partenaires associatifs et institutionnels se mobilisent pour proposer quarante animations 

teintées de chlorophylle [lire ci-dessous], destinées à tous les publics, des plus jeunes aux plus âgés, des plus sportifs aux adeptes de la flânerie. 

L’on pourra ainsi partir en balade à pied avec le Club Vosgien, ou à vélo avec le CADR67, s’initier à la marche nordique avec le Cercle Saint-Michel, à 

l’aviron avec le Rowing Club, ou bien se vautrer dans l’herbe du parc Schweitzer, après avoir englouti son pique-nique. Les gourmets découvriront la 

cuisine des plantes sauvages, les passionnées d’histoire le patrimoine du PNU… 

Strasbourg est la deuxième ville française dotée d’un PNU avec charte 

Sur les sites où vont se dérouler les animations, les occasions ne manqueront pas de comprendre ce qu’est le parc naturel urbain, dont la charte a été 

adoptée en conseil municipal, il y a près de deux ans. Strasbourg est ainsi la deuxième ville française dotée d’un PNU avec charte, après Rueil-

Malmaison (Hauts-de-Seine), qui s’était inspiré des parcs naturels régionaux. 

C’est dès 2010 que la municipalité strasbourgeoise, des associations et des habitants ont commencé à travailler sur ce dossier. L’Association PNU, 

notamment, a pris une part prépondérante dans cette démarche. Créée en 2008, sur initiative du député Armand Jung, elle était présidée jusqu’en 

février 2014 par Denis Matter. À cette date, elle a été « transférée » à la Robertsau, où nombre d’acteurs ambitionnent l’extension du parc naturel 

urbain. Nommé l’an dernier adjoint au maire en charge du PNU, Eric Elkouby confirme l’objectif d’extension vers le nord de la ville, et aussi « en 

direction du quartier gare ». 

Pour l’heure, le PNU Ill-Bruche s’étend sur 460 ha, répartis sur les quartiers de Koenigshoffen, la Montagne-Verte et l’Elsau. Un secteur doté d’un 

patrimoine naturel remarquable : situé à la confluence de l’Ill et de la Bruche, il intègre une partie du glacis ouest, cette ceinture verte où la 

constructibilité est limitée depuis 1922. 

La « philosophie » du PNU est explicitée dans sa charte : « Il n’est pas seulement question d’espaces verts ou naturels à valoriser, d’un côté, et du 

développement ou du renouvellement de l’urbanisation, de l’autre, mais bien d’une nouvelle alliance entre la nature, la ville et les citoyens, 

expérimentée sur un territoire à la fois naturel et urbain. » 

Ainsi, la charte encourage ses signataires à « valoriser le patrimoine d’hier et de demain, qu’il soit naturel, architectural ou urbain », à « développer 

l’éco-citoyenneté » et à « identifier et développer les initiatives socio-économiques PNU-compatibles ». 

Depuis deux ans, on dénombre une centaine de signataires de cette charte, dont il existe cinq versions : pour les particuliers, les associations, les 

visiteurs, les professionnels et les acteurs de l’aménagement du territoire. Concrètement, le PNU s’est traduit par la création de jardins partagés et 

familiaux, la pose de panneaux proposant des circuits de découverte et le balisage de sentiers. Des travaux sont programmés, au deuxième semestre 

de cette année, pour faire de la tour du Schloessel la « maison du parc naturel urbain ». 

Enfin, l’esprit de la charte a inspiré quelques projets : le choix de la société Huttopia (spécialisée dans les campings en pleine nature respectueux de 

l’environnement) pour l’exploitation du camping de la Montagne-Verte qui rouvrira ses portes le 1er juillet prochain, après travaux de transformation. 

Ou encore la préservation du parc de la maison intergénérationnelle de la Montagne-Verte et la création d’un verger destiné à la communauté 

Emmaüs de Strasbourg. Dotée d’un magnifique parc en plein PNU, et signataire de la charte, la maison de retraite Emmaüs-Diaconesses s’investit à 

fond dans le développement durable. 

Eric Elkouby estime ainsi que « le PNU est un projet structurant et un exemple de démocratie participative, puisqu’il permet aux habitants des trois 

quartiers de se retrouver, notamment à l’occasion d’ateliers de projets ». Reste à savoir comment « l’esprit PNU » marquera le projet de 

restructuration de l’entrée de Koenigshoffen, les aménagements liés à l’arrivée du tram dans le faubourg, ou encore le quartier de l’Elsau, parent 

pauvre du parc naturel urbain. Julia MANGOLD 
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Le jardin du Schloessel et l’Abri de rouille de Pierre Gaucher seront inaugurés samedi. Photo DNA – Michel Frison 


